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DU la rigneutr de ses chlltiments. Il consen- infinie et l'edicacitésouveraine du saci 1Um r
taui à mourir coimîe in ticrim iel, à en- fice du Sauveur. Nous montreros L IN '

clAnn t'Tfl? drer tus ls suplices, à. es suyer Ltns qui'il faut î'econinaître danîs cette iniu- sac'î IVIJILIiU

SACJIFCE les opprobres, à êire en butte à tous les tion, non Iu acte religieux seulement,
blasphemes. A l'aiel, c'est une hostie ou un simple exercice liturgique, sem- SUR LA

ET li' glorifiée, iininnortelle, impassible, qui n'a blable à beaucoup d'autres, niais une
plus à payer à la Majesté divine qu'u n ouvre toute divine, dont nulle autre!v

QUI LE CÉEU1 BRE t-ibut le'ouanges. de gratitude et de n'approche, un mstère qui renferme et!
supplications. Il veut bien ètre encore qui complètl tons les autres mystères,!
iiiiolé. mnais d'une autre manière que le centre et le lien de la vraie religion,l1

BACUEZ la première fois, avec un autre appareil, de la religion éternelle et universelle AVEC X GnANn NOMBTE
E pair (les miistres dignes de lui, choisis dont le Fils de Dien est l'auteur, un.

ia s-minair.- i Saint-sulpice par lui et remplis de son esprit. Il de- hommage qui a été, qui est et qui sera à E nT r E
I mande qu'on l'offre avec respect et avec jamais le principe et le complément de'DE TRAITS ET D EXEMELES

Cun tIr. r lipin etl m amour, comme il convient à sa sainteté tous lesidevoirs reindtis à la Majesté di-
lv, e.t·bi, De ito tri. et a sa grandeur , que ,es prètres, en vine, la source (le toutes les grâces et de ,OiSIS
omrnîotenii omn ionor l·inînolanit , s'immolent eux - ièmes, lotis les biens su rnatuîrels répandis dans '
e't q. s., 'an.> qu'ilh s'unissent à lii commiie à leur chef, les âmes, au ciel et sur la terre. Tel seraAL'APPI DE CRAQUE VÉRITÉ

uPrix.90CIti'ils entrent dans ses intentions, q1p'ils l'objpt de noire première partie, partie, PAR.'s' t à ses devoirs envers soniPère, dogmatiqueoù nous tacheronsd'ètre bref,
à EFes ad or;iiois, à ses prières. à ses ac- sans laisser d'être clair. Dans la seconde, M. l'abbé JOUVERiEFACE tis de graces. Il exige q u'ils le ifassent qui sera toute pratique, après avoir dit
avec lui qu'u ne même hostie. et qu'tin quel est le rôle du prètre dans l'oblation Auteur du Missionnaire dle la cam>agne

permettre de rappeler ici inéême feu consume l'holocauste et ceux de la divine Victime, et avoir montré
saint Josepl de Copertino., gui y prennent part. Efiin, il veut qie l'excellence, la sainteté et la valeunr de 2 forts volumes in-12..........Prix 1.88
s vitée ailletirs, et (ui a son arrfci se célèbre su- la terre avec ses attributions, nons nous appliq uer-onîs
ur inous ue vive impreý- la m'ne religion qu'au ciel, parmi les à faire sentir quelles obligations sa-
qu1e récemîment élu, allumi b lienheur'eu x et les anges. De là dépend charge luii impose, dans quelle innocenl
ssion de son diocèse. ii le fruit qu'il doit produire dans le prètre ce il est tenun de vivre, et quel degré de
iu'il pourrait faire poui la comme dans les fidèles. vertu il doit s'ellorcer d'acquérir. En-

de sol cler ': " Monsei- S'il se faisait a-tremenit, si la divine suite, nous iidiquiei-ons ce qu'il doit faire -t le saint religieux,oblenez Victni n'élait pas honorée au saint chaque jouir, soit avant, soit peiidant,
deux choses : qu'ils rèci- autel comme elle doit l'être, si elle n'y soit après le saint Sacrifice, pour sac-i AUCTORE
ce, et qu'ils disent bien la était pas entourée de foi, de pureté et quitter saintement de son ministère etl
ffira pour le sanctifier.' d'amour. elle ne perdrait rien, sans don- pour exercer avec fruit le pouvoir lel AUGUSTINO LEHMKUHL, S, J,
Ioses doivent suflire, ein te, de son excellence et de son mérite, plus auguste qui li ait été confié. I
supposent ou amènent à elle ne laisserait pas d'ètre l'objet des bé- Il serait superfilu de confesser notre EDIT/O G(l.l ab A /CT'l1 lECOGNIT.
es les dispositioiis et ton- -uédictions des anges et des complaisani- impuissance à tr-aite dignement une pa-
es qui exige la vie sacerdo- ces de l'auguste Trinité, mais l'offrande reille matière. Quiconque entreprend cui mAPROIATIONE
peuvent manqu'er de lii qui en serait faite et les prières dont de parler des choses divines doit se rési-
ritable raractère, ce faisaini elle serait accompagnée seraient loin de gner à ce tourment de sentir toujours sa EV. ARCHIEP. FRIBURG. ET
urelle, êminemment chire- produire les mêmes effets. Ein même pensée an-dessous de son sujet et ses ex.1

ne eille tendent toutes temps qu'il demanderait miséricorde pressions ai-dessous de sa pensée. Pour SUPER. ORDINIS.
quCll'e se soutiennent et pjour les âmes fidèles et pour les pècleurs le sacerdoce du Sauveur, en par-ticulier,

a 'et ég11-1, il est à désirer- repenlanis, le sang 'lu Sauveurc rierait on sait que saintt Paul l'a qualifié d'iief- !volumes in-8°...Prix :0.00, rel.87.00
t toujours ensemble. et le vengeance, comme au Calvaire, contre fable. et que les plus grands Docteurs s
acher une grande impor.- ls profanateurs: il deviendrait un sujet sot conlnus incapables d'en célébrer
zpas spi rer. Cependant, de condamnation pot- les ministres in- les ierveilles. Que pouri--ois-inous en
la nlécesîite de suspendre dignes, et pouitr lEglise un scandale et dire dailleurs qui n'ait été dit avant
que temps l'exercice de une calaité. nous, mieullx que nous ne le dirons ?:\CO 'P. D UM
re, il ny a pas de doute Voilà dus idéAes que nios avons eues Mais cette considératioi ne nous decon-
ardeer la seconde, de préfé. bien des fois au pied (le l'autel, en pen- rage pas. Pour tre utile aux âmes, ilr
mière ; car le divin Sacrifi- salit aux desseins de Noire-Seigneur n'est pas nécessaire de leur révéler des
ion la plus sainte, comme dans Eucai et ax allictios de choses inco ues, ou de leur apende
uste, de son1 sarcerdoce, la sinlte Egliseý parmi lecs pér1ils des ce qu'elles ignorent : il suiffit dle leuir
t lui obtenirle plus de temps présents. Voilà sut- tioi nous dé- rappeler ce qu'elles oublient ou à quoiA
ribuer le plus puissammeint sirons appeler les réflexions de nos frères eliles lie penser.t pas assez. Le ilieuriAUCTORE
tion. Un des avanitages les Lins i- sac-rdoc-, et. surtout 'v.ciller de service quti'on pu iss rendre aux ecclé-
que hii olre la i-ci tatiion bInn heure l'aten ti on dos aspirants au siastiqies comme aux idèles, c'est de les AUGUSTINO LEKMKUHL,

e, c'est de le mîeure en eati divin Miiiistere. Si le mytstre de 'autel faire rell aux veritîs qui leur soit
rer à l'autel. es! n- que le Fils de Dieu nous a laissé familières et qui les touchent de plus Societatis -Jesu Sîcerdote
't qule. dans l'inustituition du do plIs auguste et de plus précieux, près. Sur les sai'-t que nous aboi-dons,
lharisque.Notre-Seigîneiur n'-st-c- pas ce qui demande de ious le ci particulier, nous croirions avoir at- EDITIO AhLE/f.IaobUCTOIIEILECOGNITA
uit pritcipal ou n uiique la plus d'hontienurs et de vénération ? Si le teint notre bu t si nous parven ions à ins-
de ses mnistres? Noîn, diviu Sacrilice est la source de tonite pirertà un cerla innombre de nos frères cUon Ar'I>Itou.I'riONE

son dessein était plus vaste gloire pour Dieu et de toute grâce pouîrt ue résolution efficace de se bien re-
élevée il se proposait par- les âmes, qu'y a-t-il de plus pi'opre à en- cueillir chaique rîatin au pied du saint RE V. ARI. IFRIBURGMENSIS

gloireL d- son Père et le llammer notre ferveur et à soutenir notre autel, de considérer avec foi la divine
de toute son Eglise. confiace ? Si la fonction la plus stibli Victiie qtui se met entre leuirs mains et ET SUP. OR DlNIS

de vue, on nle voit pas ce nie et la phlus salutaire duli sacerdoce est qui descend( lans leuîr eur ; de bien
u faire le plus excellent et de consa<:rer le corps et le salg du Sau. médit-i l'exemple quî'elle leUr i donne et x V Gt 60-2 P.1.........Pretium:2.35
de sa sagesse. Quetlhomu- veu rdt de l'iîmoler à sol Père, qu'est- J-s levous g'elle leur adresse. Loim( de'

orielix pour la Majesté su- ce quî'un p'prètre doit désirer avec tplus nous de prendre sa place et de substituier ireliéi :$2.75
lui d'un lHomme-Dieuî pros- di'ardeu r qule de se rendre digne de ce notre parole a la sienne. Trop heureux
résence, et s'iiiinolanît à ses ministère et dle l'exercer saintement ? le prètre qui a la vérité poui maître et

ue hostie de louange I)!s loi-s, que peut-on faire de plus ex- qui se fait disciple du Ve-be fait chair!
grâces et de supplicatioi ! cellent que 'le propager dans l'Eglise I"/lix quem verilas per se docet ! feata GUIDE
cession lis luissante eti l'stime du saint Sacrifice et l'amîour,1 de anima quie/)ominum in se loquenlemî
glise que celle de son divin la divine Victime ? Quoi (le plus désira- audit ! S'il se rend attentif à ses iistri- DES

fiant pour tots ses membres ble surtout que d'accroître et d'animeir Lions et docile à ses avis, il mie voudra
d'offrir à sonuî Père sa vie et ces seitiients dans le cœuir des minîis- pluis d'autre Docteur ; et, apprenant de Il il IT 'I DI

uir la conversion des pé- tres sacrés ? iii tout ce qu'il luii importe de savoir, il UAN UIDATS oU fIJIIf
sanctification des justes ! Nous sommes bien éloignés le penser dira, comme l'aiuteu- de l'Imitation: Ta-

plus efficace pour exciter et que la foi aux divins Mystères s'affaiblis- ceanl omnes Doctores ; sileant omnes crea- AU
dans les ccouu-s des fidèles se parmi nous, ou que l'adorable Sacri- tur;ri n conspectu tuo ; lu inihi loquere

ts d'admiration, de respect, fice soit célébré aujourd'huti avec moins solus /I.BREVET D'INSTITUTEUR
ni.''amoui-, dont ils doivent de respect que danîs les siècles passés. Que Dieu daignie hénir ce travaitl, en-
envers le Dieu du ciel et le Nous voyons, ai contraire, la dévotioni à trepris , poiur sa gloire, pour le service 1vol. de 120 p., in-12, relié. Prix : 75 cts
îoindo ! l'Eucharistie se manifester cn beaucoup de sou Eglise et pour la sanctificatin le
mr produirec et elèet, poiur d'endroits par d'éclatants témoignages, ses ministres ! Que latBietetheurieuse Voici tun petit livre que nous tie sau
t de gloire à Dieu et tant de incoiiius à nos pères. Mais la religion Vierge, qui s'unit d'une ianiùu-e si par- rions trop recommnander à toutes les per
mes, utue condition est né- a, comme toutes les vertus., unîîe infinité faite ai sacrifice de soit Fils, nous ob. sonnesqui s'occupelit d'enseignement. I
est que les saints Mystères de -egués ; et ce qtue Notre Seigiettur tienne quolque part à ses lumières et à doine certainement plus qu'iljune promet;
rés dignement, d'une maniè- mérite d'hommages au saint autel est sou amol' ! Que les saints prêtes qui outre les règlements matériels et les
nde à leur excellence et à tellciient au-dessus dle tout ce qui se contemplent actuellement la tdivine notions pédagogiques si utiles a consul
. Il faut que, dans le prétre, petit faire ou imaginer, qu'il faudrait Hostie dans la gloire, après l'avoir offerte te, noin seulement par les aspirants ai
xemplaire précède et accom- ignorer entièrement sa grandeuir et ses si longtemps dans la foi, nous aident à brevet, mas encor- par les instituteur
rcice de son sacerdoce. Si desseins potur ie pas souhaiter de le voir lta faire connaitre, lhonorer et aimer sur et imstitutrices, ou par les professeurs, i
pas de préparation au divin honorer de plus en plus, et nîe pas faire la terre ! Enfin, que les ecclésiastiques contient, sur divers sujets d'utilité géné
e ne sautrait enê tre le fruit. ilui bonheur de contribuer en iuelque fervents qui feront usage de ce livre rate de véritables petits traités, bien
ist est à l'autel comme il chose à l'accrôissement de son ilte. veuillent bien accueillir avec charité et condensés, d'une lecture facile, ce qui es
vaire, et il s'offre dans nos Tel est le sentimenit qui nons a porté réaliser à notre profit le vou qu'exprime, fort précieux à notre époque toujourst
i réellement qutî'à la croix ; à composer ce petit écrit sur le divinî Sa- dans in de ses derniers chapitres l'hum- court de temps : tout le monde petit
st pas dans le même état, et crifice et sur la manière'dont il demande ble auteur de l'imitation : Quicumque re- lire avec intérêt les lois d'une bonn
pas dans le même dessein. à être célébré. ' verener ac icvolé altissimum hoc sacra- hygiène, les règles de la bienséance, de
e, c'est une victime d'expia- Comme toute dévotion doit avoir pour mentum celebrant, mei pauperis recordari notions simples et claires sur le styl
ée des péchés dumonde, qui base une foi solide et éclairée, nous dignentur et pro me Ieccate- suppliciter épistolaire, sur l'agriculture, sur l
la divine Justice pour subir commencerons par établir l'excellence exorent I comptabilité, etc.
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